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Les effets du changement climatique

Augmentation de la fréquence d’évènements extrêmes
Périodes prolongées de sécheresse



Evolution des températures sur 43 ans
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Le changement climatique fait augmenter les 
incendies dans l’hémisphère Nord

Climate Change Indicators in the United States, 2015



1 an après 3 ans après

Le changement climatique fait augmenter les 
incendies dans l’hémisphère Nord

British Columbia, Canada, 2019



Whitehorse, Yukon, Canada, 2019



« Arctic climate chaos » in 2019



Le changement climatique fait augmenter les 
incendies en Europe



Cahiers du BIoger, 1 (1995)

Incendies en Brocéliande



Incendie 1976
1350 ha

Incendie 1984
519 ha

Incendie 1987
162 ha

Incendie 1990
438 ha

Etendue des incendies de 1976, 1984, 1987, 1990

Ouest du massif de Paimpont

Cahiers du BIoger, 1 (1995)



Cahiers du BIoger, 1 (1995)

Lande ancienne très inflammable et se reconstitue rapidement

Plantations de résineux facilement touchées par le feu
Forêt de feuillus résistent mieux

FEU = Phénomène constitutif de la formation du paysage

FEU = multitude de dégradations qui s'étalent sur plusieurs années
(destruction du couvert, développement des insectes ravageurs, 
érosion des sols, micro-climat, populations animales)

Conséquences des incendies



Cahiers du BIoger, 1 (1995)

Création du comité technique de Brocéliande

Suite à l’incendie de 1990...



Cahiers du BIoger, 1 (1995)

Une mission d’inventaire et de 
diagnostic confiée à la Station 

biologique de Paimpont

Suite à l’incendie de 1990...



Incendies expérimentaux

Incendie du 6 mai 1985
Camp de Coëtquidan

Photos Station Biologique de Paimpont



Approche expérimentale de l’effet immédiat d’un incendie
sur le peuplement de Microarthropodes d’une lande

Bellido, A. Rev. Ecol. Biol. Sol 24, 603–622 (1987).

La température dans chaque cellule est 
mesurée à l’aide d'une gamme de vernis 
thermosensibles (de 38 à 500 °C) appliqués 
en bandes contiguës sur la paroi interne. 

50 cm : 650-700 °C

25 cm : 760 °C (maximum)

5 cm : 200-600 °C (litière)

0 cm : 50-500 °C (contact litière-sol)

- 2,5 cm : 40 °C (température max.)



L’influence conjointe de l'intensité de l’incendie et de l’épaisseur de la 
litière sur des microarthropodes

Cellules expérimentales placées 
in situ avant l’incendie 

2 facteurs testés:
• Intensité de l’incendie
• Epaisseur de la litière



modalité 2/3 litière

modalité 1/3 litière

(en blanc : sol)

Bellido, A. Rev. Ecol. Biol. Sol 24, 603–622 (1987).

L’influence conjointe de l'intensité de l’incendie et de l’épaisseur de la 
litière sur des microarthropodes

Facteur épaisseur de la litière Facteur intensité de l’incendie

Essais : E1 à E12



Trois classes d'intensité du feu en tenant compte 
de la température atteinte à - 5 mm 

Bellido, A. Rev. Ecol. Biol. Sol 24, 603–622 (1987).

inférieure à 50° C : 
intensité faible

entre 50 et 100° C : 
intensité moyenne

supérieure à 100° C : 
intensité forte



Bellido, A. Rev. Ecol. Biol. Sol 24, 603–622 (1987).

0,5 mm

Plan expérimental avec l’espèce test : Carabodes willmanni



Résultats 



Mortalité des microarthropodes varie en fonction de l’intensité thermique, qui subit 
elle-même d'importantes fluctuations spatiales à très petite échelle. 

Le feu atteint les différentes composantes du peuplement dans des proportions 
équivalentes

Bon indicateur thermique de l’incendie dans les premiers millimètres de litière.

La grande majorité du peuplement est détruite sur place ; seule une faible proportion 
peut migrer ensuite en profondeur
Les zones ou l’intensité du feu est restée faible constituent des « îlots » intacts

Sources de recolonisation

CONCLUSION



Feu dans Yellowstone 
Parc (années 70)

Incendies et gestion 
des habitats naturels 

Reproduction de 
plantes après feu



Incendies traditionnels



• < 1 % prairie d’origine

• 0.1 % prairie protégée

• Espèces rares

Feu = méthode de gestion

• Ouverture du milieu (pelouses, landes)

• Contrôle de plantes invasives

• Favoriser espèces rares

Exemple: prairie à herbe haute dans le Manitoba, Canada



Manitoba Tall Grass Prairie Preserve (4100 ha)



Ecosystème « Prairie »



• Pâturage (moutons et vaches)

• Incendies contrôlés

Dérivé des évènements naturels et de l’activité traditionnelle
• Questions sur la densité, fréquence, intensité
• Effets sur espèces dans des petites zones (refuge, recolonisation)

Gestion de la prairie



Vallonia costata

Habitat

Sites

Années 

jusqu’au 

dernier 

pâturage

Années 

jusqu’au 

dernier feu

Forêt F1 5 2

F2 1 10

F3 <20 <21

F4 <20 <21

WF1 <20 2

WF2 1 <21

WF3 <20 <21

WF4 <20 <21

Pelouses P1 5 2

P2 2 <21

P3 5 <21

P4 <20 <21

WM1 5 2

WM2 1 <21

WM3 <20 <21

WM4 <20 7

Approche exploratoire pour comprendre l’effet du feu sur les gastéropodes

Vertigo milium



Similitude des communautés 
de gastéropodes selon leur 
composition en espèces



Feu > 20 ans

Gestion récente



Mosaïque de la « Prairie » affectée de manière très hétérogène par le feu

Zones sources de recolonisation
Forêts, zones humides

Profil vertical de la prairie très hétérogène
Construction sur beaucoup d’années

Effet de l’incendie de longue durée

CONCLUSION



Perspectives



Merci pour votre attention!


